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REPONSE 
Ab x objections qui ont arrere le cours du JEU DES 
ETATS EN SO CTET E, ou LoTo Dig 
TROIS ORD RES, qui deyoit paroitre d Fous 
yerture des Eiatis- Generaux. Quorque ce retard 
m'ait etè funeſte, je m*applaudis de ne le faire 
paroitre qu au moment de la plus parfaite reunion 
des trois Ordres de Etat, & | ſous le nom de 
Loro NATION 4t. | 


M ET TRE perpetuellement ſous les yeux deg 
Francois, le Tableau de la tegeneration de la 
France, n'etoir-ce pas chercher à immortaliſer la 
gloire du Souverain, auquel nous devoris un fi 
grand bienfait ? ReEunir en Societe les trois Ordres 
qui doivent cooperet au bonheur que nous devons 
eſperer de leurs ſages deciſions; etablir une balance 


tale dans les ſuffrages, dans la perception des 


ſublides , c*etait repondre aux bonnes intentiotis 
du Monarque , & au vœu general de la Nation. 


Faire tirer au Tiers-Etat, qui repreſente la Nation 
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bouclier; la premiere. olive qui doit operer P'elec- 
tion du Monarque; c'eft remonter aux conſtitutionz 


1 de la Monarchie. 


Donner à ce Monarque le droit delire ſeul ſon 
ſucceſſeur; c'eſt autant qu'on le pouvoit, dans un 
Jeu que on a craint de compliquer, aſſurer 4 


jamais la Couronne dans la Maiſon du Roi rẽgnant, 


& par conſequent, repondre au vœu le plus 
cher de tout bon Frangois, qui, dans les Bour - 


bons, reconnoitra toujours fon Roi, ſon pere * ö 


* bienfaiteur. 


1 


e les ahi de la Caiſſe Nationale 


& Royale, de ſubſides, d'e Epargnes , &c. &c. &c. 
en faiſant verſer les avances des Repacſentans de 
la Nation, pour le complet de la Caiſſe Royale; 
dans audlis Caiſſe pourroit-on le faire avec plus 
de ſùretè, pour le Monarque & pour la Nation? 


Un Roi juſte, ami de l'ordre & du bien, peut-il 
recevoir de ſes ſujets, d' autre retriba'ion que des 
ſubſides, qui ſeront toujours portees au tot le plus 
Haut , & remplis avec le plus vif empreſſement; 
quand ils ne ſeront employes qu*2 fa ſplendeur, & 
a ſoutenir Feclat du Trone & la ſurete de ſon 
Royaume? | A 


des Francs, lorſque le premier Roi fut Cleve ſurun 
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4 
Si le Tiers-Erat ore ide à la premiere élection, 
le Clerge & la Nobleſſe ne conſervent-ils pas leurs 
prerogarives de preeminences? Le ſecond jeton que 
le Tiers-Erat paye à la Caifſe des epargnes, en 
fait auſh la difference, & ce ſecond jeton „ ſoihle 
retribution de ſon induſtrie, ne > peut 8 Jut 
etre a charge. 


N'aecorder aucune retribution au Charge des 


Finances; faite paroitre Sully, offrant fa fortune 


pour venir au ſecours de I'Etat; c'eſt rendre un 
hommage mèrité, au deſintereflement & au dé- 
vouement du ſage Miniſtre, qui a Ventiere con- 


fiance de notre auguſte Monarque & de la 


Nation. 

Voila la marche que j'ai priſe, voila le ſeul 
eſprit qui m'a guide. Je n'ai donc cherche dans le 
rapprochement des trois Ordres de VEtat , qu'à 


c:menter l'intimitè & Vaccord le plus parfait, pour 
Vinter&t general, mon devouement & mon reſpect- 
pour le Monarque, & pour chacun des trois 


Ocdres en particulier, eſt celui de tout Frangois: 
bon citoyen. Je ne me pardonnerois jamais, fi de 
ce core l'on avoit le plus foible reproche à me 


faire, J'0ſe eſperer qu'on ne verra dans mon Jeu 
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que Vefprit de conciliation & du bien general qui | 3 
m'en a donne Tide, $ 


Mes intentions Etoient pures, je men vois la 
victime. Que lon ne ſoit point Etonne ſi Pai mis à 
Ja tète des Regles de mon Jeu la deviſe de POrdre 
de la Jartiere; elle n'eft que pour ceux qui me 
prètent des ſentimens differens de ceux qui m'ont 
guides dans la compoſition de ce Jeu, & j*eſpere 
que ce ſera le plus petit nombre, & aucuns de ceux 
dont j'ai Vhonneur d' tre connu particulièrement. 
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Sin tableaux de meme grandeur ſur leſquelles 


il y a ſeize numeros; chaque tableau a un de ces 
numè ros en tete, qui defigne la perfonne 4 qui il: 
doit appartenir; ſavoir, quatre pour le Clerge, 
quatre pour la Nobleſſe, & huit pour le Tiers-Etat. 
Dans la caſe de chaque tableau, il y a ſeize 
jetons violets, quatre rouges, numéro 3, valant 


chacun trois fimples. Quatre verd , numero 7, va- 


lant fept ſimples. Quatre jaunes, numero 15, valane 
quinze ſimples; deux lilas , no. 31, valant 31 
imples z & un blanc, u'. 62, valant ſoixante-deux. 
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let, ſurmontè d'une mitre , ou d'une crofle, ou 


ſfunmple, ou ſurmonté d'un epi de bled, pour le 


poſitions Royalcs, & remplir le deficit de la caifle 


(9) 

Amples. En tout, trente-un jetons de differenteg 
valeurs, qui font au total, deux cent quarente 
jeton- ſimples. Au fol, 12 livres; aux deux ſols, 
24 livres; aux fix ſols , 72 livres; aux douze ſols, 
144 res, aux trois livres, 720 livres; mais il 
n'arrivera amais, que l'on perde ces deux cent 
quarante jetons. 

Plus, dans chaque caſe des tableaux, il y a quatre 
petits fichets, appe'cs batons de ſuff: age; en vio- 
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ſimple pour le Clerge ; en rouge, ſurmonts d'une 
poignee d'cpce, pour Ia Nob eſſe; & en verd 
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Tiers-Etat. 

Ces barons places dans les troux de ſufftages, 
au deſſus des numè ros correſpondants au numero 
de la tete des tableaux de chaque Ordre, deter- 
minent lequel des trois Ordres doit payer les im- 
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| 
lorſque Yon tire les quatre boules de ſuffrage. vx 
Dans chaque caſe, il y a de plus, un baton avec ! 
une flamme blanche & violette, pour le Clergs; | J * 
blagche & rouge. pour la Nobleſſe; blanche & 
verte, pour le Liers- Etat; ſurmonte d'une couronne, | f I 
pour annoncer election des diffærents règnes. Ce 4 1 7 
baton ſe place dans le trou, a Cote du  numera_ La 
d'eledion de chaque Ordre, correſpondant au au- 


(9) 


numero de la tète du tableau de chaque membre; 


& lorſque ſon regne finit, il ſe p.ace en tete de ſon 
tableau, ſuivant ſes diffirens regnes, aux trous 
placees au- deſſous du mot Royauie. 

Il y a un baton verd, ſurmonte d'une couronne, 
qui eſt de plus dans les tableaux du Tiers-Etat, pour 
marquer la premiere Epoque deſon regne , qui ſe 
place dans le trou, à cõtè du numero correſpondant 


à celui de la tete de ſon tableau, n'employant fon . 


baton a flamme, qu'a ſa ſeconde Election, & qu'il 
placera auſſi en tete de de ſon tableau; c'eſt pout- 
quoi il y a deux troux de chaque cate, au numéro 
d' election des tableaux du Tiers-Etat. 

Aux ſeize tableaux, en eſt joint un autre à - peu- 
pres ſemblable, pour le charge des finances; la caſe 


de ladite boite ou tableau, renferme deux grands 


pavillons, Pun tout blanc, & l'autre fond blanc, 


Taye de violet, roſe & verd. Le charge des finances, 


ſelon la circonſtance, preſente au Roi nouvellement 
elu, Fun de ces pavillons qu'il arbore a Tun des 
trous placesa la tete de ſon tableau, au mot Royau- 
4e, ſuivant l'ordre de ſes règnes. 

Plus, une flamme blanche, que le charge des 
Finances mettra ſur ſon tableau; a Pun des trous 
qui ſont en tete de ſon tableau, au mot Royaute. 
Laquelle flamme determinera , par le numero de ſa 
place, quelle eſpece de ſubſide eſt accords à Sa 
Majeſté, par les ſuffrages de la Nation. 
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(10) 
Dans la caſe dudit tableau, il y a ſeize bitons 
Royaux , appelcs batons d'ele&ion , ſurmontes d'une 
couronne; quatre blancs & violets. pour le Clergè; 
quatre blancs & roſes, pour la Nobleſſe; huit blancs 
& verds, pour election du Tiers-Etat. 
Le chargé des ſinances, à chaque époque de 
regne, des différents Repreſentants de chaque 


Ordre, mettra ces bitons dans les trous numerotes 
8 1 3 & 4, places \ cote.des numeros d'ele&ion 


correſpundant aux differens numeros de la tete 


des tableaux des trois Ordres; afin de verifier les 


differens regnes de chaque Repreſentant, pour 


_ determiner le ſubſide qui lui eſt accorde. 


Il ya de plus, dans cette boite ou tableau „douze 
fichets, ou batons de ſuffrage, plus grands que ceux 


des autres tableaux; quatre en violet, ſurmonté 
d'une mitre, ou d'une croſſe, ou baton ſimple, 


pour le Clerge; quatre en rouge, ſurmonte d'une 


poignée d'epee, ou fimple pour la Nobleſſe; & 


quatte en verd, ſurmontè d'un épi de bled , pour le 
Tiers- Etat, que le chargé des finances, place ſur 


ſon tableau, dans le trou de ſuffrage , au deſſus du 
numero ſorti, ce qui lui defigne , lorſque Von raſ- 


ſemble les voix, lequel des trois Ordres doit com- 


pletter les fonds de la caiſſe Royale. 


La grande caſe de ladite boire renferme tout ce 
qui ei} neceflaire pour le ſupplement, 


CE. 


(1) 


differents tiroirs ou caſes; un grand au- deſſous, ou 
{ont d{poſct's les fonds & les avances des repreſen- 
tans de la Nation, avec inſcription, caiſſe Natio- 
nale. Cinq tiroirs 40. & au milieu, numeros 1, 
3.7, 15 & 41, avec inſcription, ſubſides accordes 


au Roi, par le ſuffrage de la Nation; un autre tiroir | 


avec I inſcription , Epargnes. | 
Ladite caiſſe renferme deux ſacs de ſoie; l'un, à 


tete de caſque, dans lequel il y a ſeize olives, ſui- 


vant le nombre des Deputes , qui ſert pour Velec- 
tion du Roi; & l'autre, fermant ſeulement avec des 
rubans, qui renferme ſeize feves ou boules pour tirer 
les tableaux; & aller aux ſuffrages, puurdeterminer 
lequel des trois Ordres doit payer l'impoſition 
Royale. 


Dans les Jeux de airs valeur, la calls ſera 


compoſee de deux caſes, dont Pune renfermera fix 


I. boites, portant les memes inſcriptions & numeros, 


que les ſix tiroirs; le vide de ces boites , tiendra 


hen de caiſſe N ationale, & I autre caſe renfermera 


les ſacs ci-deſſus. PRs 
Une petite tablette, que bon place derant le Roi 0 
KX ſur laquelle on dépoſe les quarre boules de 
lulſtage. 


La caiſſe Nationale & Royale, eſt compoſte de 
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L k 8 Etats en ſociete peuvent avoir lieu, quand 


ily a, huit, douze ou ſeize repreſentants; il faut 
qu'il y ait toujours quatre tableaux du Tiers-Erat, 
contre deux du Clerge ; & deux de la Noblefle, de 


quelque quantite que Von les compoſe , il faut que 


le nombre des boules , pour la diſtribution des ta- 
bleaux, s accordent entre elles dans les memes pro- 
portions, pour la balance des trois Ordres. 


Tout diſpoſe pour raſſemblée, le nombre des 


Repreſentans étant fixe; celui qui eſtchargè des 
finances, fait tirer dans le ſac des ſuffrages, une 
feve a chaque Deputre, qui lui indique le tableau 


qu'il doit pofleder , & de quel Ordre il ſe trouve. II 


re; oit pour lors de chaque proprietaire , le prix 


convenu de la miſe, & le dépoſe dans la caiſſe 
Nationale. Chaque propriétaire donne de plus, 


deux jetons violet: deux jetons 1ouge , valant trois 


violets; deux jetons verds, valant chacun ſept vio- 


lets; deux jaunes, valant chacun quinze ſimples; 
deux lilas, en valant chacun trente- un ſimples, ou 
un blanc, en valant ſoixante-deux violets; ce qui 
fait en tout cent - quatorze jetons ſimples. | 

Le charg è des finances , pour completter la caiſſe 
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Royale met dans le tiroir, numero 1, le double de 


jetons violets qu'il y a de Deputes, Dans le tiroir, 
numero 3, le double de jetons rouges. Dans celui, 
numero 7, le double de jetons verd. Dans celui, 
numero 15, le double de jetons jaunes; & dans 
celui, numero 31, le double de jetons lilas, ou 
ſeize jetons blancs, 


Les Depures ſur leur ſiege; le Tiers-Etat, repre- 


ſentant la Nation primitive, a le droit de tirer Volive 
pour Vele&ion du premier Roi. Le Monarque ainfi 
Eleve ſur le Trone, regoit des mains du charge des 
finances, le grand pavillon blanc, qu'il arbore au 
premier trou de ſon tableau, au mot Royaure, & 
place de plus, ſa flamme Royale au trou, a cote du 
numero qui lui a procure la Couronne, correſpon- 
danta celui de la tete de ſon tableau, ou ſon bãton 
Royal, fi c'eſt un Membre du Tiers-Etat, ne 
plagant ſa flame qu'A ſon ſecond regne. | ö 


PLANCHE DEUXIEME. 


Premier Negne 


Le chargé Jon Finances , place un baton Royal 

I au premier trou dans ſon tableau, a cdte du nu- 
3 | mero des differens Ordres qui viennent de ſortir , 
I & ſa flamme blanche, au premier trou du mot 
| Royaure'; à la tete de ſon tableau; il paye au Roi le 
| ſublide de trente-deux jetons, premier tiroir, Sa 
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 Majefts demande pour lors qu'on aille aux voix, 


(14) 


pour remplir ce deficit de la caiſſe Royale. On prend 


le ſac des ſuffrages, le Clergè tire une boule, qu'il 


depoſe (ur la tablette des ſuffrages placee devant le 
Roi. La Nobleſſe en tire une autre; & le Tiers-Etat, 


les deux autres. 


Les batons de ſuffrages ſont places par le charge 


des finances, & par les Depures des trois Ordres, 


dans les differents trous de ſuffrages de chaque nu- 


mero ſorti pour chaque Ordre de leur tableau. On 


verifie lequel des Ordres a le plus de voix. 
PLANCHE PREMIERE, 
1 Premier Coup. | 
Si le Clerge & la Nobleſſe ont chacun une voix, 
& le Tiers-Etat les deux autres, le deficit eſt rempli 


par egale contribution entre les trois Ordres, dont 
chaque Membre donne au chargè des finances deux 


jetons de chaque numero du deficit des tiroirs de 


la caiſſe, pour la completter. 
Ce parfait accord entre les trois Ordres de VEtat, 


qui r&pond fi bien au vœu que le cœur bienfaiſant 


du Monarque a forme , lui fait arborer, pour en te- 


moigner ſon contentement a ſes fideles Sujets, ala 


place du pavillon blanc, le grand pavillon raye 
violet, rouge & verd, par lequel il veut bien faire 
cennoitre qu'il renonce, pour lui & ſes ſucceſſeurs, 
au premier double ſubſide qui pourroit etre accordè. 
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(25) 


Cette faveur ne peut avoir lieu, que pour la 


Premiere fois, quand mEme le coup ſe répéteroiĩt 


pendant le tems que le pavillon de diff<rentes 
couleurs ſeroit arbors. 

On n'emploie plus pour les r2gnes ſuivants, que 
ce grand pavillon, juſqu'à ce que le double ſubſide 
ayant eu lieu, ſe trouve detruit; tems ou le Mo- 


+ narque reprend le pavillon blanc. 


PLANCHE PREMIERE. 
Deuxieme Coup. 


Si le Clerge reunit les quatre voix ou ſuffrages þ 
pour faire ſa cour au Souverain, il accorde le double 


ſubſide ; du vide de la caiſſe, fi on doit le payer , le 
charge des finances regoit de chaque Membre de 
la Nobleſſe, huit jetons de chaque eſpece du deficit 


de la caiſſe, & autant de chaque Membre du Tiers» 
9 
Etat, en tout 96 jetons de chaque couleur. Il com- 
) 9 
plette la ca'fle, en en mettant ſoixante- quatre par 


tiroir, & donne a chaque membre du Clerpe, pour 


don gratuit, huit jetons de chaque numero. 
Si le Roi avoit fait grace du double ſubſide, ce 
qui ſeroit annonce par la difference de fon pavil- 


lon, la Nobleſſe & le Tiers-Etat ne payeroient 
que la moitie, 3 Ty 


Troifieme Coup. 
di le meme coup arri ye en faveur de la Nobleſſe, 


* 
1 * 
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N 16) 
elle tegoit la meme ſomme en indemnits ;1e Clerps 
& le Tiers-Erat paye comme le coup precedent, 
Ouatrieme Coup. 


Si le Clerge & la Nobleſſe ont chacun deux voia, 
le double ſubſide eft accorde , le Tiers-Etat le paye 
au charge des finances pour completter la caiſſe. 


Cinquieme Coup. 
Si le Clergè a trois voix, & la Nobleſſe l'autre, 
le double ſubſide eſt accordè, & s'il doit avoir lieu, 
la Nobleſſe payera au chargé des finances, deux 


jetons par tableaux des differens numeros du vide 


de la caiſſe, & le Tiers. Etat huit. Le charge des 


finances en depole ſoixante- quatre, dans chaque 
tiroir des ſubſides, & donne de don gratuit a chaque 


membre du Clerge, les deax jeton qu il a regu 
de plus. 


Sixieme Coup. 


Le meme coup , au profit de la Nobleſſe, fi elle 


a les trois voix, & le Clerge l'autre. 
| Septième Coup. 


Si le Clerge a encore trois voix, & le Tiers. Etat 
autre, la Nobleſſe paye quatre jetons par tableau, 


le Tiers Etat en paye trois, ce qui fait en tout 
quarente de chaque eſpèce; le charge des Finances 
en depoſe trente deux dans chaque tiroir, & en 
donne deux à chaque membre du Clergs. 

Hulgems Coup. 


(17) 
Huitieme Coup, 


Si c'eſt la Nobleſſe qui a les trois voix, & le 
Tiers-Etat autre, le coup eſt pays par le Clergs 
& le Tiers-Etat , comme ci-deſſus. 


Neuvième Coup. 


Si le Clerge a deux voix, la Nobleſſe & le Tiers- 
Etat les deux autres, la Nobleſſe paye deux jetons 
par tableau, en tout huit, & le Tiers-Etat trois par 


tableau, en tout vingt- quatre. 
Dixieme Coup. 
Si c'eſt la Nobleſſe qui a les deux voix; le 


Clergè & le Tiers Etat les deux autres. le Clergs 


& le Tiers-Erat payent comme ci-defſus. 


 Ongieme Coup. 


Si le Clerge & le Tiers-Etat ont chacun deux 
voix; la Nobleſſe paye ſeize jetons, & le Hers : 


Etat les ſeize autres. 


Dcurieme C oup. 


Le Clerge paye de meme, ſi la Nobleſſe a les 


deux voix. 
Treig lame 2 Ouctorglime Coup. 


Le Clergè ayant une voix, & le 1 Etat les 
trois autres, le Clerge paye deux jetons par tableau, 


la Nobleſſe quatre, & le Tiers Etat un pur tableau 


du deficit. 
i 


1 
f 
1 
f 


| 
| 
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Ouingieme 8 ſe:zieme Coup. 
Si la Nobleſſe a le ſuffrage, le Clerge paye quatre 


par tableau; la Nobleſſe deux, & le Tiers - Etat un. 


17, 18, 19, 20, & 21e. Coup. 

Toutes les fois que le Tiers-Etat aura les quatre 
voix, ou ſuffrages en ſa faveur, il accordera le 
double ſubſide, qui, sil a lieu, ſera payè au charge 
des finances, par le Clerge & la Nobleſſe en raiſon 


du deficit de la caiſſe Royale. 


 PLANCHE DEUXIEME. 


Deuxieme Regne. 


La caiſſe des ſubſides remplie, le Monarque a 


ſeul le droit d'elire ſon ſucceſſeur; le charge des 


finances lui preſente le fac aux olives, & il en tire 
une lui-meme ; & le numero qui ſort, annonce, ou 
ſon ſucceſſeur, fi c eſt un autre numero que le lien; 


ou la continuite de (on regne, ſi c'eſt ſon meme 


numero qui fe repete, Alors, le Monarque place fon 
grand pavillon au ſecond trou du mot Royaure, & 


recoit pour ſubſide le premier tiroit, numero 1, & 
celui numero 3; en tout cent vingt-huit jetons 
ſimples; & le charge des finances place ſa 


flamme blanche au ſecond trou du mot Royaure, 
& le baton deletion au ſecond trou, 4 cote du 


mumero ſorti. 


On va de ſuite aux ſuſfrages , commela premiere 


n 
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fois , pot remplir ce deficit, & Vimpot eſt peręu 

avec les memes formalites potees plus haut. 
Troiſieme Regne. 

Si un des Repreſentans qui auroit deja ports 
eouronne avoit un troifieme regne il recevroit de | 
ſubſide, les tiroirs numero r, 3 & 7; en tout, trois 
cent cinquante deux jetons ſimples, & placera 
ſon pavillon au troifieme trou, ainſi que le chargẽ 
des finances. 

| Quarrieme Repne, 

Pour un quatrième, les tiroirs, numéro 1,3 , 7 
& 153 en tout, huit cent trente-deux jetons ſimples. 
Cinquieme Regne, 

Er pour le cinquieme, qui eft le plus grand 
coup, & termine Faſſemblee, le Roi recevroit 
les tiroirs , numero 1, 3, 7, 15 & ZI; en tout dix- 
huit cent vingt- quatre jetons ſimples. EE 
La Couronne auroit valu de ſubſide a S. M. pen- 


dant ſes cinq regnes, trois mille, cent ſoixante-huit 


jetons ſimples. La premiere fois que le Roi eſt Elu, 


ſoit dans le Clergè, ſoit dans la Nobleſſe, il paye 


un jeton ſimple à la caiſſe des epargnes. Si Pele&ion 
ſe trouve dans le Tiers-Etat, il paye la premiere & 


la ſeconde fois. Par cette combinaiſon, il doit entrer, 


apres un certain nombre d'élection, vingt- quatre 


ſetons dans la caiſſe des Epargnes. Cette ſomme 


(20) 


tomplettee , le Roi eſt maitre de rompre les Etats, 


Si les 24 jetons Etoient trop long a ſe com- 


pletter, Vaſſemblee pourra fixer, d'apres Vaveu du 
Roi, un nombre determine d'eleRions ; & chaque 
Roi nouvellement élu, contribuera ſur le ſubſide 
qui lui eft accorde, au prorata du deficit de la 
caiſſe des Epargnes.. 


S1 le grand coup arrivoit, le Roic complettera la 


caiſſe des Epargnes, Paſſemblee étant terminee. 
Les fonds qui reſtent dans la caiſſe Royale, ſont 


reparties par egale portion a chaque proprietaire 


de tableau, qui pour lors ſolde ſon compte avec le 


charge dela caiſſe Nationale. 
De quelque Ordre que le Roi ſoit elu, il ne pourra 


nrer aucune boule de ſuffrage. Mais il aura voix Sil 
ſort vn numero dans les differens Ordres de les ta- 
bleaux, meme dans celui qui lui a procurela Royau- 


, & ſera tenu pour ces tableaux, aux contribu- 
tions de chaque Ordre. 
Le charge des finances pourra ètre du nombre des 


Repreſentants de Fafſemblee , & poſſeder, ainſi que 
Jes autres Deputes, un, ou pluſieurs tableaux, 
n' ay ant de privilege & voix, que ceux accordes au 
numero d' Ordre de chaque tableau. 


Pour donner plus de facilite de ſe procurer ce Jeu, on La 
reduit d huit Tableaux : tout ce qui le compoſe coiltant Bᷣeau- 


coup moins, il ſera infiniment moins cher que le grand. La 
campoſ:tion & les regles , paraitront dans un Imprime à parts 
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NOBLESSE. 


| ſeroit payes , Ou regues double. 


— — 


Nota. C le double Su ſide avoit Lien, tous les Coups var FR xn = | 


[Le Coup marque d'un A annonce celui qui detrait le double Subſide. 
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| Des 9 15 f des accordes au Roi pour chaque epoque de Regne. 
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